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Burkina Faso : Projet Global "Promotion du 
Financement Agricole" (PG ProFinA au Burkina Faso) 
L’accès des exploitations agricoles et des entreprises agro-industrielles en milieu rurales á des 

services financiers adaptés à leurs modèles d'affaires est amélioré. 

Défis 

Au Burkina Faso, plus de 40 % de la population vit en dessous du 
seuil de pauvreté et survit avec moins de deux dollars par jour. Le 
secteur agricole emploie 80% de sa population et ne représente 
qu’un tiers de la production économique. Elle est dominée par les 
petits agriculteurs, fortement orientés vers l’autosuffisance 
alimentaire. Combiné au manque d’accès aux services financiers 
formels pour la population rurale dans l’agriculture, cela entraîne 
un investissement limité et une croissance lente du secteur    
agricole. 

Parmi les facteurs qui contribuent à la réticence des institutions 
financières à atteindre la population rurale impliquée dans 
l’agriculture, il y a les connaissances limitées sur le secteur et la 
perception que le secteur est risqué et moins rentable. 

Le système financier traditionnel a très peu de produits qui soient 
adaptés aux besoins et aux réalités des acteurs des filières agricoles.   
Les banques ont peu de succursales dans les zones rurales et 
perçoivent l’expansion de leurs services dans le secteur agricole 
comme risquée et coûteuse. 

Le projet appui certaines institutions financières à fournir des 
services financiers adaptés aux besoins des agriculteurs et des 
entreprises agroalimentaires, tout en veillant à ce qu’elles prennent 
des décisions éclairées sur les options de financement et les 
investissements viables. À cette fin, il aide les agriculteurs et les 
entreprises agroalimentaires à améliorer leur analyse d’entreprise 
et leurs compétences en matière d’affaires. 

Le projet est actuellement mis en œuvre au Bénin, au Burkina Faso, 
au Cameroun, en Côte d’Ivoire, au Malawi, au Mali, au Nigeria, au 
Togo et en Zambie. Son approche globale bénéficie à tous les 
ensembles de pays car elle permet l’échange d’expériences et de 
meilleures pratiques. 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

Nom du projet Projet global "Promotion du financement agricole 
pour les entreprises agricoles-basées dans les zones 
rurales" (ProFinA) 

Commettant  Ministère fédéral allemand de la Coopération 
économique et du Développement (BMZ) 

Organisme 
d’exécution 

Deutsche-Gesellschaft-für-International 
Zusammenarbeit (GIZ) GmbH  

Zone du projet Sud-Ouest, Cascades, Hauts-Bassins, Boucle du 

Mouhoun 

Organisme de tutelle Ministère de l’Agriculture et des Ressources Animales 
et Halieutiques (MARAH). 

 

Durée globale 01.01.2020 – 28.02.2026 

Initiative spéciale UN SEUL MONDE sans faim 

Le projet s’inscrit dans l’initiative spéciale du gouvernement 
allemand « ONE WORLD – No Hunger » à travers laquelle le BMZ 
contribue à promouvoir le développement rural et l’agriculture. 
Dans ce contexte, une somme supplémentaire de plus de 1.5 
milliards EUR a été affectés à des projets réalisés par la GIZ et 
d’autres organes d’implémentation. L’accent thématique est mis 
sur l’éradication de la faim et de la malnutrition, réalisant le droit 
à l’alimentation, l’expansion de la coopération bilatérale et la 
promotion de l’agriculture durable. 
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Personne à contacter 

Bernd Benning 

Chef de projet 

bernd.benning@giz.de   

Photo de gauche : Riziculteur travaillant avec un 

tracteur à main 
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Publié par la Deutsche Gesellschaft für 
Internationale Zusammenarbeit (GIZ) GmbH 

En coopération avec Ministère de l’Agriculture et des Ressources Animales 
et Halieutiques (MARAH). 
 

 Siège de la Société à Bonn et Eschborn, Allemagne  
 
Projet global Promotion du financement agricole pour les 
entreprises agricoles-basée dans les zones rurales (ProFINA) 
 
01 BP1485 Ouagadougou, Burkina Faso 
T: +226 25 43 35 97 
E: bernd.benning@giz.de  

Mandaté par Ministère Fédéral Allemand de la Coopération 
Economique et du Développement  

Adresses postales des 
deux sièges du BMZ 

BMZ Bonn 
Dahlmannstraße 4 
53113 Bonn 
Allemagne 
T : +49 (0)228 99 535-0 

BMZ Berlin 
10963 Berlin 
Allemagne 
T : +49 (0)30 18 535-0 

Responsable Bernd Benning   
poststelle@bmz.bund.de 
www.bmz.de Mise à jour Septembre 2023  
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Notre approche 

L’intervention de ProFinA au Burkina Faso vise à améliorer l’accès aux 

services financiers adaptés pour des modèles d’affaires, des 

exploitations agricoles et des entreprises agricoles dans les zones 

rurales du pays. Le projet comporte trois domaines d’actions : 

1. Produits du savoir : le projet adapte les outils d’analyse et le matériel 

de formation existants et nouvellement développés afin d’améliorer 

l’expertise économique et financière des exploitations agricoles et des 

entreprises agroalimentaires ainsi que le savoir-faire agricole des 

institutions financières partenaires. 

2. Soutien aux agriculteurs et aux PME/PMI : par des formations et des 

conseils sur mesure, le projet renforce les compétences des petits 

agriculteurs, des organisations d’agriculteurs et des entreprises 

agroalimentaires pour un meilleur accès aux services financiers.  

3. Soutien aux institutions financières : Le projet soutient certaines 

institutions financières dans la fourniture de services financiers axés 

sur la demande des acteurs des filières agricoles. 

Résultats en chiffres 2ème trimestre 2023… 

4 produits de connaissances ont été développé/adapté dont 2 produits 

de connaissances du côté de l’offre, et 2 produits de connaissances du 

côté de la demande.  

11382 exploitants agricoles formés dont 9822 ont réussi avec succès 

aux différentes formations et est composé de 5148 femmes soit 53% 

et 3705 jeunes soit 37% de l’effectif des réussis. 

Les données collectées auprès des institutions financières partenaires 

(BADF-RCPB-GRAINE Sarl et PAN-African), indiquent que 3 chefs 

d’entreprises 8820 exploitants agricoles dont 57% de femmes et 44% 

de jeunes ont bénéficié de 9358 services financiers avec une enveloppe 

financière de 6 384 895 Euros. 

A l’état actuel, nous sommes en collaboration formelle avec 6 

institutions financières et une institution financière œuvrant dans la 

finance islamique en l’occurrence IFG (Islamique Finance Group) les 6 

autres sont : 

- 2 banques : La Banque agricole Du Faso (BADF) et ECOBANK 

- 4 institutions de microfinances : RCPB, GRAINE SARL, 

BAOBAB SA, PMBF.  

Renforcement des capacités des agents des institutions financières 

partenaires : 120 agents formés dont 50 femmes (BADF, ECOBANK, 

PAN AFRICA, RCPB, BAOBAB SA, GRAINE SARL) sur les différents 

produits et connaissances développés / adaptés. 

6 institutions partenaires ont confirmé en fin 2022 à l’aide de 2 

exemples que leurs capacités ont été renforcées en termes de 

développement et utilisation des services financiers adaptés. 

... et dans les faits 

Grâce à un partenariat avec les institutions financières et les 

agriculteurs et les PME/PMI, 33 Modèles d’affaires économiques 

dans les filières promues par ProFinA (Riz-Manioc-Légumes (Tomate-

Oignon), Karité et Soja) ont été validés et misent à la disposition des 

acteurs du côté de l’offre et de la demande. 

Ces modèles d’affaires rentables et leurs besoins de financement 

permettent aux institutions financières de développer des produits 

financiers adaptés pour leurs clients dans le secteur agricole. Pour 

les Modèles d’affaires, on peut citer entre autres : Le modèle 

d’affaires « commercialisation de l’Atiéké » qui peut être aisément 

soutenu par les différentes Ifs, puisqu’il est déjà très rentable dans 

son aspect existant. Il demeure davantage rentable dans la situation 

améliorée. Pour constater une perte de ce modèle, il faut atteindre 

des proportions non négligeables (jusqu’à 20%) de chute du prix de 

vente ou du rendement pour constater la non-rentabilité du modèle. 

Et aussi : le modèle d’affaire « transformation du Riz paddy en riz 

étuvé » Sur la base des résultats obtenus à travers l’outil analytique, 

on note que le modèle de la transformation de riz paddy en riz étuvé 

peut être raisonnablement soutenu par les Ifs. En effet, il reste déjà 

très rentable dans le scénario existant, et le demeure davantage 

dans le scénario amélioré. Pour obtenir un résultat avant impôt du 

scénario amélioré inférieur au résultat du scénario existant, il faut un 

niveau de risque très élevé qui pourrait entrainer la non-rentabilité 

du modèle. 

En outre, les échanges B to B entre les producteurs et les institutions 

financières facilitent l’accès au financement. 
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